
LES 

VIEUX CHATEAUX DU LYONNAIS 

Nous avons souvent entendu dire que l'ancienne province 
du Lyonnais n'avait jamais possédé de véritables châteaux-
forts. La plupart de ceux qui nous restent ne sont, il est 
vrai, que desimpies maisons fortes.Mais cette appréciation 
ne nous en a pas moins toujours paru exagérée. On a trop 
tenu compte des constructions subsistant de nos jours, les­
quelles ne remontent pas au-delà des dernières années du 
moyen-âge, et les ruines qui couvrent les sommets de nos 
montagnes n'ont pas assez été explorées encore. Après 
avoir visité les divers lieux fortifiés aux temps chevaleresques, 
on revient toujours conyaincu que si nous ne possédons rien 
de comparable aux ruines gigantesques de Coucy, de Pierre-
fonds ou de Beaucaire, que si nous ne trouvons nulle part ces 
forteresses à double ou triple enceinte qui pouvaient défier 
les efforts d'un long siège, il est pourtant tel de nos vieux 
châteaux qui, par sa position et l'étendue de son enceinte, 
n'était pas un point de défense à mépriser, et que plus d'un 
Pizey, Roohefort ou Châteauvieux, entre aulres, pouvait, 
sur ses rochers ardus, soutenir les assauts d'une troupe 
ennemie avec plus de succès peut-être que d'autres forte­
resses plus importantes et plus fameuses. 

D'ailleurs a une époque où les moyens d'attaque étaient 
tout primitifs, où l'on prenait plus de villes parla faim que par 


